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de graphiques et de tableaux destinés à fournir une

source de référence et de renseignements généraux

sur presque tous les aspects de l'industrie aero-

nautique, depuis le vol plané, les ballons et la sécu-

rité aérienne, jusqu'aux caractéristiques de fonc-

tionnement des divers aéronefs, en passant par les

statistiques des finances des fabricants et des trans-

porteurs, les mouvements d'aéronefs et le trafic-

passagers et marchandises. Le dernier chapitre

fournit les meilleures prévisions détaillées possibles

pour 1990.

LES NOUVELLES RELATIONS DU CANADA AVEC
LA CEE
(Suite de la page 2)

étroites seront à notre commun avantage et le resser-

rement des liens sur le plan industriel serait

souhaitable.
Tout compte fait, évidemment, les possibilités

d'établir des liens plus 4troits sur le plan industriel

seront seulement ce que les intérêts et les aptitudes

respectives de l'industrie canadienne et européenne

voudront bien qu'elles soient. Il nous sîerait impossi-

ble de faire valoir des intérêts artificiels. J'ai toute-

fois la conviction qu'une étude plus approfondie des

possibilités révélera l'existence de questions d'un

vaste intérêt a explorer, pourvu que la volonté

politique le permette. Je crois que cela est mainte-

n.nt nias manifeste des deux côtés.

ce qui nous offre l'occasion d'améliorer nos rela-

tions. L'Europe devra dorénavant consacrer plus

d'attention à la décision de savoir comment elle

entend maintenir les liens qui l'unissent aux autres,

et surtout à ses alliés les plus proches et les plus

importants, le Canada et les Etats-Unis.
Je crois qu'il est dans l'intérêt de l'Europe que

le Canada demeure indépendant, prospère et uni. Les

Européens devraient en être convaincus. Et je crois

qu'ils l'ont reconnu plus nettement au cours des

derniers mois que jamais auparavant. En raison de

leurs propres préoccupations, de la distance, en

raison peut-être de ce que nous ne nous sommes pas

expliqués suffisamment, - les raisons sont nom-

breuses -, ils avaient auparavant tendance a prendre

pour acquis que leur façon de concevoir leurs rela-

tions avec les États-Unis valait, à peu de choses

près, pour le Canada. Le Gouvernement s'est

employé à modifier cette attitude et y a partiellement

réussi. Il vaut la peine de souligner qu'à l'ordre du

jour du prochain sommet européen figurera la ques-

tion des relations de la Communauté européenne avec

ses principaux partenaires economiques y compris, a

n'en pas douter, le Canada.

Quant a nous, nous devrions adopter une attitude
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